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Se vos v'Iè ménaidgie

vos fannes de faiçons

qu'ai feuchïns aidé bïn

viries péssès schie

c't'Henry, l'aîdjolat

Salon Ménager
Delémont Téléphone (066) 2 34 40

La Maltïère

unit les belles traditions, par son nom

pris au vieux pont de la Maltière, aux

avantages du commerce d'aujourd'hui I

Durant vos vacances, visitez sans

engagement notre grande exposition de

meubles, 1600 m" d'exposition :

FABRIQUE JURASSIENNE DE

EMEtEM°NT

Rue Maltière 2 Tél. (066) 216 16

— Qui es-tu lui dit-il, je ne t'ai
pourtant point engagé pour venir m'aider

à creuser mes pommes de terre.

— Tu ne reconnais ]ias le Charles
des Phryganes lui répondit l'autre.

— Jésus, Marie mais tu es mort,
pourquoi reviens-tu sur ce monde

— Las Dieu c'est à cause de toi.
— De moi
— N'as-tu pas assuré que jamais tu

ne me jiardonnerais de ne t'avoir pas
remboursé ma petite dette Parce
que tu n'as pas voulu me porter quitte
de ces trois francs, je viens les
rembourser avec mes bras.

Les larmes montèrent aux yeux du
vieil Henri, qui lui répondit :

— Si c'est pour ces trois francs que
tu es en peine, dans l'autre monde, je
t'en donne bien volontiers quittance.

Il avait à peine prononcé ces mots
que le Charles des Phryganes se trouva
bien loin de lui. Le vieil Henri ne vit
plus, à la fin des prés, qu'une légère
fumerolle blanche montant au ciel dans
un rais de soleil, puis il ouït une faible
voix dire :

Dieu soit béni, mon temps de purgatoire

est purgé : il comptait sept cent
septante-sept années. Va maintenant
réclamer ton croc au vannier de Sacey,
qui l'avait trouvé sous la roche qui
s'effrite, en allant couper des baguettes
flexibles de coudrier propres à faire
des liens.

PROVERBES PATOIS JURASSIENS

recueillis par Jules Surdez (Suite)

Tiaind que les pucenattcs ôvant, an vend les

véyes dgerennes. (Lorsque les poulettes pondent,
on vend les vieilles poules.)

Pus an rite aiprés lai moue, pus an on pavou
de lai raittraipe. (Plus l'on court après la mort,

plus on a peur de la rejoindre.)
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